
Quand Martin évoque son 
choix, il ne parle ni d’un rêve 
d’enfant ni d’un défi person-
nel. Pour lui, devenir garde 
suisse s’est imposé naturelle-
ment. «Mon père avait été 
garde et il nous en parlait. J’ai 
toujours su qu’un jour je parti-
rai à Rome», confie-t-il. 

À 21 ans, il quitte son village 
de Chamoson pour rejoindre 
les rangs de la plus petite ar-
mée du monde. Fondée en 
1506 par le pape Jules II, la 
Garde suisse incarne depuis 
plus de cinq siècles la fidélité 
et la bravoure au service du 
successeur de Pierre.  

Chaque recrue prête serment 
devant Dieu et l’Église, pro-
mettant de défendre, si néces-
saire au péril de sa vie, le Saint-
Père. L’assermentation, prévue 

traditionnellement le 6 mai a, 
cette année, été reportée à l’au-
tomne, suite au décès du pape 
François. Martin devra donc 

patienter quelques mois de 
plus avant de prononcer solen-
nellement son engagement. 

Mais l’essentiel est ailleurs. 
Très vite, Martin découvre que 
la vie de garde suisse, faite de 
longues heures de veille sou-
vent seules et silencieuses, est 
avant tout une école inté-
rieure. Dans une société agitée 
et bruyante, c’est une grâce de 
pouvoir s’arrêter, faire silence, 
se retrouver face à soi-même et 
face à Dieu. Ce service, loin de 
se résumer à l’uniforme ou au 
prestige, appelle à l’humilité, à 
la fidélité et à la disponibilité 

du cœur. «Je me rappellerai 
toujours cette nuit dans le pa-
lais apostolique où j’ai réalisé 
qu’à ce moment précis, il n’y 
avait que des Valaisans en ser-
vice à l’intérieur. Au fond de 
moi je me suis exclamé: «C’est 
le Valais qui garde le pape!» 

Jour après jour, Martin s’ap-
puie sur la prière et la messe 
pour nourrir son engagement. 
«Nous avons la chance in-
croyable d’avoir des messes 
régulières à proximité. Per-
sonnellement, je sens la diffé-
rence quand je vais plus sou-
vent à la messe, les difficultés 
de la vie prennent une tout 
autre tournure.» 

Le jeune Valaisan est émer-
veillé par la beauté des lieux 
qu’il protège, mais ce qui le 
touche le plus, c’est l’amitié 
fraternelle née avec ses com-
pagnons d’arme. Une amitié 
forgée dans l’effort, le service, 
et la foi partagée. À Rome, 
Martin redécouvre chaque 
jour la valeur du sacrifice et 
du don de soi: «Aujourd’hui, 
beaucoup oublient qu’«il y a 
plus de joie à donner qu’à rece-
voir». Ici, nous l’expérimen-
tons chaque jour.» Malgré les 
défis, il assure sans hésitation 
«plus l’on donne, plus l’on re-
çoit». 

 
DOMITILLE RODUIT

Martin, garde suisse  
au cœur de l’histoire
VATICAN Au 
lendemain du 
décès du pape 
François, les 
Gardes suisses 
poursuivent 
leurs missions 
avec fidélité. 
Martin, jeune 
Valaisan de 
Chamoson,  
a choisi de 
donner deux 
années  
de sa vie pour 
veiller sur  
le Saint-Père.

À PROPOS

La dame aux fleurs jaunes 
Nous avons revu dans les 
médias, la dame du Peuple de 
Dieu saluée par le pape François 
lors de l’Angelus à la fenêtre de 
l’hôpital Gemelli en mars der-
nier. Cette dame était pour lui, 
le symbole du sensus fidei fide-
lium (sens de la foi des fidèles) à 
la base de sa réflexion théologi-
que: une des intuitions les plus 
fortes du pontificat, la foi en 
Dieu se dit en/par chacune et 
chacun. Nous l’avons vécu dans 
le processus synodal lorsque 
des assemblées de laïcs, prê-
tres, théologiens, jeunes, pau-
vres, personnes fragilisées par 

le handicap ou l’âge, experts de 
toute sorte se sont tenues par-
tout dans le monde. Il a exhorté 
l’Église, c’est-à-dire tout le 
monde, vous et moi, à se mettre 
en état d’écoute permanente où 
tous sont invités à s’exprimer, à 
discerner pour l’Église, à 
demander des comptes à leur 
responsable et à décider 
ensemble pour la vie de la com-
munauté et l’annonce de 
l’évangile. C’est une profonde 
conversion des mentalités et 
des pratiques dont le Pape 
François a été le premier 
témoin. «Il a été un pape parmi 

les gens, avec un cœur ouvert à 
tous» et nous a appelés à «une 
Église capable de se pencher sur 
chaque homme, au-delà de 
toute croyance ou condition, 
pour soigner ses blessures», 
disait le Cardinal Re lors de 
l’homélie de ses funérailles. La 
synodalité à laquelle il nous a 
invités, il en a été le témoin par 
la paix, la miséricorde et la fra-
ternité offertes aux plus pau-
vres, aux malades, aux 
migrants, aux prisonniers. Prie 
pour le Peuple de Dieu, cher 
pape François! 
CLAIRE JONARD
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Martin, originaire de Chamoson, au service du pape pour deux ans. DR

AIGLE 

Les mercredis 7 et 28 mai à 19 h 30 à l’église d’Aigle, 
Vincent Lafargue anime deux soirées bibliques sur les 
thèmes: «Marthe et Marie, vaisselle ou prière?», et 
«Cana, le bon vin des noces éternelles». 
Renseignements: www.formation-altius.ch  

1700e ANNIVERSAIRE 

A l’occasion des 1700 ans du Concile de Nicée, la 
Communauté de travail des Eglises chrétiennes en 
Suisse (CTEC) organise des vêpres œcuméniques au 
Münster de Berne le dimanche 1er juin à 17 heures. 
Depuis 1700 ans, la Confession de Nicée unit chrétien-
nes et chrétiens de toutes les confessions. En 2025, 
nous commémorons dans le monde entier le premier 
concile œcuménique qui s’est tenu en 325 à Nicée, dans 
l’actuelle Turquie – un jalon pour l’Eglise, qui renforce 
alors comme aujourd’hui l’unité de la foi. La confession 
de foi de Nicée constituera le cœur des vêpres œcumé-
niques du 1er juin, une célébration de la joie et de l’uni-
té dans la foi. 

SION 

Samedi 3 mai à 19 
heures à la Fondation 
de Wolff (Rue de 
Savièse 16, à Sion), la 
Società Dante Alighieri 
Canton Vallese, qui 
met en valeur l’italia-
nité du Valais et pro-
meut la diffusion de la 
langue et de la culture 
italiennes, organise 
une conférence sur la 
papauté. Le professeur 
émérite Agostino 
Paravicini Bagliani 
(photo), spécialiste de l’histoire pontificale, parlera de 
la papauté et ses enjeux actuels. Renseignements: 
www.dantevallese.ch 

VENTHÔNE 

Les 14 et 15 juin, la Pastorale des familles organise un 
pèlerinage pour les femmes au cœur de mère à 
Venthône (Communauté des Béatitudes). Un week-end 
pour souffler et se ressourcer, avec marche, animation 
spirituelle et temps de rencontre. Inscriptions et infor-
mations: Florence Gabioud, 079 872 25 00, www.pasto-
rale-famille-sion.ch 

VISAGE D’ÉGLISE

 
«C’est le Valais  
qui garde le pape!» 
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COUP DE CŒUR

Plus de 50 fidèles de la paroisse de Martigny sont montés à 
pied sur les prés verts au-dessus d’Orsières, en pèlerinage 
au bienheureux Maurice Tornay, en ce doux samedi de prin-
temps. Ferveur, effort et convivialité étaient au rendez-vous 
pour confier toutes les intentions à ce saint chanoine issu de 
nos terres, né en 1910 à la Rosière, et mort martyr en haine 
de la foi aux confins du Tibet en 1949.
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 «Personnellement, 
je sens la 
différence quand 
je vais plus 
souvent à la messe, 
les difficultés  
de la vie prennent 
une tout autre 
tournure.» 
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